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UN EVENEMENT EN QUELQUES CHIFFRES 
 

 

0 comme aucune blessure 
1 comme le seul portage obligatoire à Carennac 

1(bis) comme record battu de 1 h !!! (exactement 1 h et 46 sec) 
6 comme les ravitaillements mis en place 

7 comme 7 h 31 mn 45 sec, le temps des vainqueurs, record pulvérisé ! 
9 comme le nombre d’équipages qui courent avec relais (0 en 2007) ! 

9 comme le nombre de pays étrangers représentés : Cote d’Ivoire, Espagne, Grande-Bretagne, 
Pays-Bas, Belgique, Italie, Autriche, Equateur, Portugal (6 en 2007, 3 en 2006) 
12 ans, l’âge du concurrent le…moins âgé, Thomas Chambard, qui a fait 45 km  

13 comme 13 mètres, la longueur de la pirogue des monts de Guéret, + long bateau de la course 
14 comme 14 h 01 mn 10 sec, le temps de Solans-Zandjirdjian, derniers arrivée à 20 h 41 ! 

16 comme le nombre de bateaux ayant battu le record 2007 ! 
17 comme 17,5 km/heure de moyenne, celle accomplie par Laurent et Stéphane Martinat,  

les vainqueurs 2008 
26 comme « un 26 minutes », le fil tourné par l’organisation, et envoyé  tous les concurrents 

36 comme le nombre de femmes au départ (9 en 2007, 4 en 2006), et 30 à l’arrivée ! 
40 comme les bénévoles, mobilisés 48 h durant quasiment sans relâche (30 en 2007) 

68 comme 68 ans l’âge du concurrent le…. moins jeune, Joël Sorin 
101 comme le nombre de bateaux à l’arrivée (41 en 2007, 29 en 2006) 

110 comme les bateaux ayant au moins atteint Souillac (83 km), premier but à atteindre 
121 comme le nombre d’embarcations au départ (48 en 2007, 39 en 2006) 

126 comme le nombre estimé de km de la course (après multiples vérifs de GPS) 
150 comme 150 m3, le débit de la Dordogne au départ 

200 comme le nombre de m3 de débit réel à partir de Carennac 
240 comme le nombre de concurrents présents à la remise des prix ! 

240 comme le nombre de concurrents présents au repas ! 
254 comme le nombre de personnes participantes (105 en 2007, 70 en 2006) 

4500 comme le nombre de connexions sur le site Eaux-Vives.org concernant la manifestation 
entre le 6 mai et le 17 juin 2008 (dont 2 000 sur le seul week-end du 14/15 Juin !) 

5000, comme le nombre de prospectus remis dans toutes la France,  
et notamment sur le marathon de l’Ardèche 

7 000 comme le nombre total de connexions sur Eaux-Vives.org/Dordogne Intégrale en 2008 ! 
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UN EVENEMENTS EN BELLES HISTOIRES 
 
La belle histoire générale de la course 

Au risque de ressasser les même choses chaque année, la plus belle histoire de cette course, ça reste bien sûr ce 
mélange incroyable et improbable de tous les genres de kayakistes et de tous les types d’embarcations, avec 2 
seuls points communs :  

- l’amour de la navigation, que ce soit sur mer, lac, plan d’eau ou rivières 
- l’envie de relever un formidable défi, sportif, physique et humain : atteindre le but de Castelnaud, parfois 

dans le meilleur temps possible, parfois seulement avant l’heure limite… 
Avec aussi, avant, pendant et après la course, des moments forts de convivialité, de partage et d’échanges d’autant 
plus forts que la course et le défi sont uniques et hors normes. En résumé, une course ou plutôt une aventure que 
tout le monde n’a pas faite (normal plus de 70 % reviennent d’une année sur l’autre !)…mais dont tout le monde 
parle ! 
 
Le danger du succès 

Les 2 premières éditions nous avaient permis de faire état d’un état d’esprit, d’une ambiance unique. On avançait 
pour preuve le fait que l’organisation connaissait chaque concurrent par son prénom, avait le temps de discuter avec 
tous, de connaître chacun au long des 14 h de course accomplies par les derniers…. Force est de reconnaître que le 
succès énorme et surprenant de l’évènement (de 70 à 254 concurrents en 2 ans !), remet en cause tous ces beaux 
sentiments et fait poser plein de questions sur le devenir de la Dordogne Intégrale. Doit-on encore la laisser 
grandir avec tout ce que cela va poser de problèmes en terme d’organisation, de contraintes, et aussi d’ambiance 
générale ; ou doit-on en limiter la progression, pour garder certes une convivialité et une ambiance unique, mais au 
risque de devenir une course sur invitation et de n’attirer plus que des « très bons » pour qui l’ambiance n’est pas le 
plus important ? Mais stop aux interrogations et place aux belles histoires 2008….. 
 

Etienne Baudu et Sophie Calmettes : on court…  

et on aide l’organisation ! 

 
Symboles de cette nouvelle tendance à la course  
en relais, les 2 champions de France 2005 de  
descente ont fait cause commune en K1. 
Au-delà de la perf très honorable (7èmes du  
scratch), la superclasse c’est qu’ils ont passé  
leur vendredi entier, puis leur samedi soir et  
leur dimanche matin à aider l’organisation,  
donnant même un coup de main parfois 
entre chaque relais ! 
 
         

 

Jean-Marc Gautier et Eric Monchauzou : on abandonne…..  

et on aide l’organisation ! 
 

Partis avec certaines ambitions, Eric et Jean-Marc 
(2ème en 2006 et 2007) ont été contraints à l’abandon 
dès Carennac. Malgré une très légitime déception, les 
2 sociétaires du club organisateur ont néanmoins 
poursuivi la descente, qui barrant un raft « comité 
d’entreprise », qui conduisant un bus jusqu’à 
Castelnaud, puis tous 2 se retrouvant à l’arrivée pour 
tout préparer, servir le repas et ranger ! Comme quoi 
un abandon n’est pas toujours négatif… pour 
l’organisation ! 
 
 


